
13

CHAPITRE 1

L’ÎLE 
DES 

SPECTRES
VOLANTS
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Novembre 1870. C'était à coup sûr les plus longues vacances de ma vie !  
Un été interminable avait permis à Hans d'achever en plein air  

les essais du vélocéther, son chef-d'œuvre. Il ne lui restait qu'à convaincre 
Grand-Père d'y installer son nouveau générateur à éthérite…

Mon grand-père…
Tout ce qu'il savait n'aurait  

pas tenu dans une encyclopédie.
Comment un homme aussi instruit 
s'était-il retrouvé médecin  
sur cette île perdue ?

C'est sur la face cachée de la Lune 
que nous avions découvert cette 

incroyable substance. À peine chargés 
d'électricité, ces cristaux invisibles  
défiaient la pesanteur…

Aussi cachions-nous aux yeux  
du monde le seul engin chargé d'éthérite 

et capable d'atteindre l'espace sans ballon 
d'hydrogène : notre cher Éthernef Schwanstern,  
le cygne des étoiles !

Depuis que nous avions distribué  
au monde entier les plans du moteur  

à éther, la ruée vers l'espace était lancée. 
Chaque jour, les journaux des quatre coins 
du globe rendaient compte des tentatives 
de renouveler notre exploit. Savants, 
industriels, militaires ou bricoleurs isolés, 
nul pour l'instant n'était parvenu à franchir 
le mur de l'éther. Officiellement, du moins…

Oui, nous avions livré le rêve de l'éther 
aux appétits des puissances. Mais mon 

père s'était promis de le rendre à la science…
Et pendant que nous nous cachions en 
Bretagne, c'était à Londres que se jouait 
l'avenir de l'Homme dans l'éther.  
Enfin, c'est ce que nous croyions…

C'était la plus grande découverte  
depuis la pomme de Newton, mais  
pour la gloire, on pouvait repasser :  
elle devait à tout prix rester secrète !

Depuis notre arrivée,  
au printemps, il avait 
entrepris de percer le 
mystère de l'éthérite.
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